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PROGRAMME

Claudio Monteverdi (1567-1643)

Selva morale e spirituale :

« Confitebor » Terzo alla francese a 5. voci 

Canzonetta « Chi vol che m’innamori » 

« Iste confessor » 

Dario Castello (1602-1631)

Sonata decima

Claudio Monteverdi 

Vespro della Beata Vergine :

« Nigra Sum » 

Selva morale e spirituale :

« O ciechi il tanto affaticar » Madrigale morale a 5. voci e due violini 

Pianto della Madonna a voce sola sopra il Lamento dell’Arianna 

Salve Regina a 2. voci due tenori o due soprani 

Giovanni Battista Fontana (1571-1630)

Sonata settima

Claudio Monteverdi 

Selva morale e spirituale :

« È questa vita un lampo » a 5. voci

Psalmi e frammenti :

« Laudate Dominum omnes gentes » 

Selva morale e spirituale :

« Beatus » Primo a 6. voci concertato con due violini  
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Durant les trente dernières années de sa carrière 
(1613-1643), Claudio Monteverdi occupa le poste 
prestigieux et très envié de maître de chapelle 
de la Basilique Saint-Marc à Venise, produisant 
et administrant sans répit l’ensemble des 
cérémonies du Doge, des plus ordinaires aux plus 
extraordinaires – une charge qui ne l’empêcha pas 
non plus d’honorer les commandes de musique 
profane provenant de son noble entourage (les 
Gonzague ou les Farnese). Les œuvres écrites par 
lui au fil de ces trois décennies ne nous sont pas 
toute parvenues ; cependant, la Selva morale e 
spirituale (Forêt morale et spirituelle), publiée en 
1640, est représentative de cette période faste et 
s’inscrit en véritable « monument » dans l’histoire 
de la musique sacrée. Elle témoigne non seulement 
de l’étonnante diversité de l’œuvre religieuse 
du compositeur, mais aussi de la place centrale 
qu’occupait la musique au sein de la chapelle du 
Doge, dont le rayonnement célébrait à dessein la 
suprématie de l’État vénitien et renvoyait l’image 
d’une République chrétienne.
À plus de 70 ans, le musicien a réuni dans ce 
recueil dédicacé à Eleonora Gonzaga – fille de son 
précédent protecteur le Duc de Mantoue – une 
quarantaine de pièces savamment organisées, 
plus ou moins imposantes par leurs durées ou leurs 
effectifs. On y trouve des madrigaux spirituels, 
des fragments de messes, mais également des 
psaumes, des hymnes ou des motets pour les 
fêtes mariales dans lesquels la forme concertante 
côtoie la forme polychorale dans la plus pure 
tradition vénitienne.
L’échantillon représentatif contenu dans ce 
programme explore quelques joyaux inestimables 
qui révèlent le caractère intimiste de l’écriture 
madrigalesque (È questa vita un lampo), aussi 
bien que le style concertant (O ciechi il tanto 
affaticar), ou encore l’esprit de la canzonetta 
(Chi vol che m’innamori). Les psaumes destinés 
à l’office des Vêpres réutilisent quant à eux le 
matériau mélodique de certains madrigaux publiés 
antérieurement : un procédé d’écriture typique du 
style de l’auteur à partir des Vêpres de 1610. Le 
Pianto della Madona, pendant liturgique du très 
populaire Lamento d’Arianna, issu du deuxième 
opéra de Monteverdi créé en 1608, montre 
l’ampleur du génie du compositeur, maître absolu 
dans l’art de séculariser la musique religieuse.

During the last thirty years of his career (1613- 
1643), Claudio Monteverdi held the prestigious 
and much envied position of Kapellmeister of 
St. Mark’s Basilica in Venice, producing and 
administering all of the Doge’s ceremonies, from 
the most ordinary to the most extraordinary – a 
position that did not prevent him from fulfilling 
commissions for secular music from his noble 
entourage (the Gonzagas and the Farneses). Not 
all the works he wrote during these three decades 
have come down to us. However, the Selva morale 
e spirituale (Moral and Spiritual Forest), published 
in 1640, is representative of this splendid period 
and stands as a true «monument» in the history of 
sacred music. It testifies not only to the astonishing 
diversity of the composer’s religious work, but 
also to the central place that music occupied in 
the Doge’s chapel, whose influence deliberately 
celebrated the supremacy of the Venetian state 
and projected the image of a Christian Republic. 

At more than 70 years of age, the musician 
gathered in this collection dedicated to Eleonora 
Gonzaga (daughter of his previous patron, the 
Duke of Mantua) some forty skilfully organized 
pieces of varying lengths and sizes: spiritual 
madrigals, fragments of masses, but also psalms, 
hymns or motets for Marian feasts in which the 
concertante form coexists with the polychoral 
form in the purest Venetian tradition. 

The representative sample contained in this 
program explores some priceless gems that 
reveal the intimate character of madrigal 
writing (È questa vita un lampo), as well as the 
concertante style (O ciechi il tanto affaticar), or 
the spirit of canzonetta (Chi vol che m’innamori). 
The psalms intended for the office of Vespers 
reuse the melodic material of some madrigals 
published earlier: a writing process typical of 
the author’s style since the Vespers of 1610. The 
Pianto della Madona, a liturgical counterpart to 
the very popular Lamento d’Arianna, drawn from 
Monteverdi’s second opera created in 1608, shows 
the extent of the composer’s genius as an absolute 
master in the art of secularizing religious music. 
the art of secularizing religious music.

Fannie Vernaz
Conseillère musicale, chargée de la bibliothèque des Arts Florissants -  Musical advisor, in charge of the library of Les Arts Florissants 
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1. Confitebor tibi Domine in toto corde meo in 
consilio justorum et congregatione.

2. Magna opera Domini exquisita in omnes 
voluntates eius.

3. Confessio et magnificentia opus eius et justitia 
eius manet in seculum seculi.

4. Memoriam fecit mirabilium suorum misericors 
et miserator Dominus.

5. Escam dedit timentibus se memor erit in 
seculum testamenti sui.

6. Virtutem operum suorum annuntiabit populo 
suo.

7. Ut det illis hereditatem gentium. Opera 
manuum ejus veritas et judicium.

8. Fidelia omnia mandata ejus confirmata in 
seculum seculi facta in veritate et equitate.

9. Redemptionem misit [Dominus] populo 
suo mandavit in eternum testamentum suum. 
Sanctum et terribile nomen ejus.

10. Initium sapientie timor Domini intellectus 
bonus omnibus facientibus eum laudatio ejus 
manet in seculum seculi.

Gloria Patri et Filio et Spiritui sancto.
Sicut erat in principio et nunc et semper et in 
secula seculorum. Amen.

Je rends grâces au Seigneur de tout mon cœur, 
dans le conseil des justes et dans l’assemblée. 

Grandes sont les œuvres de Dieu, dignes d’étude 
et d’amour.

Faste et splendeur, son ouvrage et sa justice 
demeureront pour les siècles des siècles.

Il laisse un mémorial de ses merveilles. Dieu est 
tendresse et miséricorde.

Il donne la nourriture à ceux qui le craignent. Il se 
souvient de son alliance pour toujours.

Il fait voir à son peuple la vertu de ses œuvres 
en lui donnant l’héritage des nations. 

Les œuvres de ses mains sont vérité et justice. 

Toutes ses lois sont fidélité, établies pour les 
siècles des siècles, accomplies avec vérité et 
droiture.

Il apporte la délivrance à son peuple. Il déclare 
pour toujours son alliance. Saint et terrible est 
son nom.

Craindre Dieu est le début de la sagesse. Bien 
avisés sont ceux qui s’y tiennent. Sa louange 
demeure à jamais.

Gloire au Père, au Fils et au Saint-Esprit
comme il était au commencement et maintenant 
et toujours, pour les siècles des siècles. Amen.

Confitebor

Chi vuol che m’innamori
Mi dica almen di che?
Se d’animati fiori
Un fior, e che cosa è?
Se de bell’occhi ardenti
Ah, che sian tosto spenti?
La morte, ohimè, n’uccide,
il tempo tutto frange.
Hoggi si ride,
E puoi diman si piange.
Se vòl ch’un aurea crine
Mi leghi, e che sarà

Si l’on veut que je tombe amoureux
que l’on me dise au moins de quoi ! 
De fleurs animées,
mais une fleur, qu’est-ce donc ?
De beaux yeux ardents,
ah ! Mais qu’ils s’éteignent vite ! 
La mort, pauvre de moi, me tue ; 
le temps détruit tout. 
Aujourd’hui, nous rions,
et demain, nous pleurerons.
Si l’on veut que je m’attache
à une chevelure blonde, qu’en sera-t-il

Chi vuol che m’innamori
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Se di gelate brine
Quel or si pargerà?
La neve d’un bel seno,
Ah vien qual neve meno.
La morte, ohimè produce 
Terror, ch’il sen m’ingombra.
Hoggi sian luce,
E poi diman sian ombra.

Dovrò prezzar thesori
Se nudo io morirò?
O ricercar gl’honori
Che presto io lascierò?
In che fondar mia speme
Se giongon l’hore estreme?
Che male, ohimè, si pasce
Di vanitade il core.
Hoggi si nasce,
E poi diman si more.

lorsque le givre de l’hiver
se répandront sur cet or ?
La neige d’un beau sein,
ah ! Voilà que cette neige disparaît ! 
La mort, pauvre de moi, fait naître 
une terreur qui remplit mon cœur. 
Aujourd’hui nous sommes lumière,
et demain nous serons ombre.

Devrais-je aimer les trésors, 
puisque je mourrai nu ?
Ou rechercher les honneurs 
que je laisserai bientôt ?
En quoi fonder mon espérance, 
lorsque viendra ma dernière heure ?
Quel malheur, pauvre de moi, si mon cœur 
se nourrit de vanité.
Aujourd’hui nous naissons,
et demain, nous mourrons.

Iste confessor Domini sacratus 
Festa plebs cuius celebrat per orbem, 
Hodie lœtus meruit secreta, 
Scandere cœli. 
Ad sacrum cuius tumulum frequenter, 
Membra languentem modo sanitati, 
Quo libet morbo fuerint gravata, 
Restituuntur. 

Sit laus illi decus atque virtus, 
Qui supra cœli residens cacumen, 
Totius mundi machinam gubernat, 
Trinus et unus. Amen. 

Ce Confesseur consacré au Seigneur 
Dont partout le peuple célèbre la fête, 
Voici qu’il a mérité la joie d’accéder 
Aux mystères du ciel. 
Aux abords de son saint tombeau, souvent, 
Des organismes abattus, quelque maladie 
Qui les accable, sont soudainement 
Rendus à la santé. 

Révérence, honneur et puissance
À celui qui est assis au plus haut des cieux, 
Et qui, étant un en trois personnes, 
Gouverne toute la masse de l’univers. Amen.

Iste confessor Domini sacratus 

Nigra sum
Nigra sum, sed formosa,
Filiae Jerusalem.
Ideo dilexit me rex
Et introduxit me in cubiculum suum 
Et dixit mihi: 
Surge, amica mea, et veni.
Iam hiems transiit,
Imber abiit et recessit,
Flores apparuerunt in terra nostra. 
Tempus putationis advenit. 

Je suis noire, mais je suis belle,
Filles de Jérusalem.
C’est pourquoi le roi m’aime ;
Il m’introduit dans ses appartements 
Et il me dit : 
Lève-toi, mon amie, ma belle, et viens ! 
Car voici, l’hiver est passé ;
La pluie a cessé, elle s’en est allée.
Les fleurs paraissent sur la terre. 
Le temps est venu de tailler les arbres. 
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O ciechi, il tanto affaticar che giova?
Tutti tornate alla gran madre antica;
E ’l nome vostro appena si ritrova.

Pur delle mille un’utile fatica;	
Che non sian tutte vanità palesi;	
Ch’intende i vostri studi, sì me ’l dica.	

Che val a soggiogar tanti paesi,	
E tributarie far le genti strane
Con gli animi al suo danno sempre accesi?

Dopo l’imprese perigliose, e vane,
E col sangue acquistar terra, e tesoro,
Vie più dolce si trova l’acqua, e ’l pane.	
E ’l vetro, e ’l legno, che le gemme, e gli ori
U’ son hor le ricchezze? U’ son gli honori
E le gemme, e gli scettri, e le corone,
E le mitre con purpurei colori?
Miser chi speme in cosa mortal pone!

(Pétrarque, Del Trionfo di Morte, Cap. I, stanze 28-34)

Aveugles ! À quoi vous sert de tant peiner ?
Tous vous retournerez à la Mère ancienne :
On ne se souviendra même pas de vos noms !

Des mille et un travaux où vous vous efforcez,
Dites-moi seulement s’il en est un d’utile
Qui ne soit pas d’une évidente vanité !

À quoi vous sert d’assujettir tant de pays,
D’imposer des tributs aux nations étrangères,
L’âme toujours brûlant de faire son malheur !

À quoi bon tous ces exploits mortels et vains !
Et tout ce sang versé pour la terre et pour l’or.
On trouve plus délicieux l’eau et le pain,
Et le verre et le bois, que les diamants et l’or,
Où sont donc les trésors, où les honneurs ?
Où sont les diamants, les sceptres et les 
couronnes ?
Et les mitres aux couleurs de pourpre ?
Malheur à qui met son espoir dans ce qui est 
mortel !

O Ciechi il tanto affaticar

Pianto Della Madonna
Iam moriar mi Fili,
Quis nam poterit 
Matrem consolari
In hoc fero dolore,
In hoc tam duro tormento?
Iam moriar mi Fili.

Mi Jesu, o Jesu mi sponse
Sponse mi, dilecte mi 
Mea spes, mea vita
Me deseris; heu, vulnus cordis mei.

Respice Jesu mi,
Respice Jesu precor,
Respice matrem,
Respice tuam,
Que gemendo pro te pallida languet
Atque in morte funesta
In hac tam dura et tam immani cruce
Tecum petit affigi.

Laisse-moi mourir, mon Fils.
Car qui pourrait 
consoler une mère
dans cette douleur atroce, 
dans ces tourments insupportables ? 
Laisse-moi mourir, mon Fils.

Mon Jésus, ô mon Jésus, 
mon époux bien-aimé, 
mon espoir, ma vie, 
tu me quittes – ah ! Mon cœur se déchire !

Pense à moi, 
mon Jésus,
je t’en supplie,
pense à ta mère, 
qui gémit et soupire après toi 
et qui demande à partager avec toi
cette mort atroce, clouée
sur la croix dure et terrible.
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Mi Jesu, o Jesu mi
O potens homo, o Deus
En inspectores, heu, tanti doloris
Quo torquetur Maria.
Miserere gementis
Tecum que extinta sit, 
Que per te vixit.

Sed promptus ex hac vita
Discedis, o mi Fili, et ego hic ploro.
Tu confringes infernum
Hoste victo superbo;
Et ego relinquor
Preda doloris,
Solitaria et mesta.
Te Pater almus, teque fons amoris
Suscipient leti; et ego
Te non videbo, o Pater, o mi sponse.

Hec sunt promissa
Archangeli Gabrielis,
Hec illa excelsa sedes
Antiqui Patris David?
Sunt hec regalia serta
Que tibi cingant crines,
Hec ne sunt aurea sceptra
Et sine fine regnum,
Affigi duro ligno
Et clavis laniari atque corona?

Ah Jesu, ah Jesu mi
En mihi dulce mori.
Ecce plorando, ecce clamando rogat
Te misera Maria;
Nam tecum mori est illi gloria et vita.

Heu Fili, non respondes,
Heu, surdus es ad fletus atque querellas;
O mors, o culpa, o inferne
Ecce sponsus meus 
Mersus in undis velox,
O terre centrum,
Aperite profundum
Et cum dilecto meo me quoque absconde.

Quid loquor? Heu, quid spero?
Misera, heu, iam quid quero?

O Jesu, o Jesu mi
Non sit quid volo sed fiat quod tibi placet.
Vivat mestum cor meum, pleno dolore
Pascere, Fili mi, matris amore.

Mon Jésus, ô mon Jésus,
ô homme de pouvoir, ô Dieu,
hélas ! La souffrance de ton cœur 
accable également Marie. 
Prends pitié de ses gémissements
et laisse-la mourir avec toi, 
celle qui a vécu pour toi.

Toi, tu dois quitter cette vie trop tôt, 
mon Fils, et je dois pleurer ici-bas.
Tu descendras aux enfers 
et vaincras le fier ennemi
et moi je suis abandonnée, 
en proie au chagrin, 
seule, le cœur brisé.
Ton tendre Père et l’Esprit Saint t’accueilleront,
et moi je ne te reverrai jamais, 
mon Père, mon bien-aimé.

Sont-ce là les promesses 
de l’Archange Gabriel ?
Est-ce ceci le trône élevé 
de David, notre ancêtre ? 
Est-ce là la couronne royale 
qui devait ceindre ton front ? 
Est-ce ceci le sceptre doré, 
là les limites de ton royaume,
d’être cloué au bois cruel, 
transpercé par les clous et couronné d’épines ?

Ah Jésus, ô mon Jésus, 
la mort me semble douce à présent ! 
Vois mes larmes, entends mes cris, 
exauce la pauvre Marie qui t’en supplie !
Car mourir avec toi est sa gloire et sa vie !

Quoi, mon Fils, tu ne réponds pas ?
Tu es sourd à mes pleurs et à mes gémissements ?
Ô mort, ô péché, ô enfers,
mon Fils plongé 
au fond des abîmes.
Ô centre de la terre, 
ouvre-toi profondément
et ensevelis-moi avec mon bien-aimé !

Mais que dis-je ? Qu’est-ce que je désire
dans ma misère ? Assez de plaintes.

Ô Jésus, mon Jésus, 
que soit exaucée non pas ma volonté mais la tienne.
Laisse vivre mon pauvre cœur plein de douleur ;
et toi, mon Fils, fortifie-toi de l’amour d’une mère.
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Salve Regina

Laudate Dominum omnes gentes

È questa vita un lampo

Salve, Regina, Mater misericordie
Vita, dulcedo et spes nostra, salvee
Ad te clamamus, exsules filii Eve.
Ad te suspiramus, gementes et flentes 
In hac lacrimarum valle
Eia ergo, advocata nostra, 
Illos tuos misericordes oculos ad nos converte
Et Jesum, benedictum fructum ventris tui, 
Nobis post hoc exilium ostende.
O clemens, o pia, o dulcis Virgo Maria.

Salut, Reine, Mère de miséricorde, 
toi qui nous donnes vie, douceur et espoir, salut. 
Nous crions vers toi, ô Reine, nous fils d’Ève, 
nous soupirons vers toi, gémissant et pleurant 
dans cette vallée de larmes. 
Toi qui intercèdes pour nous, 
tourne vers nous tes regards miséricordieux
et montre-nous, après cette vie, Jésus,
le fruit béni de ton ventre.
Ô bonne, pieuse, douce Vierge Marie.

Laudate Dominum omnes gentes,
laudate eum omnes populi.
Quoniam confirmata est super nos
misericordia ejus et veritas Domini
manet in eternum et veritas Domini
Gloria Patri et Filio et Spiritui Sancto
Sicut erat in principio
et nunc et semper in secula seculorum.
Amen.

Nations, louez toutes le Seigneur ;
Peuples, chantez tous sa gloire.
Parce que sa miséricorde s’est reposée sur nous,
et la vérité du Seigneur demeure éternellement.
Gloire au Père, au Fils et au Saint-Esprit
comme il était au commencement,
et maintenant et toujours
pour les siècles des siècles.
Amen.

È questa vita un lampo,
Ch’all’apparir dispare	
In questo mortal campo.
Ché, se miri, il passato	
È già morto ; il futuro ancor non nato.
Il presente, partito,	
Non ben anco apparito.	
Ahi, lampo fuggitivo! e sì n’alletta,
E dopo il lampo pur vien la saetta.	

(Don Angelo Grillo, Pietosi affetti, e lagrime del Penitente)

Cette vie est un éclair
qui, en apparaissant, disparaît
dans cette mortelle nature.
Si je regarde le passé,
il est déjà mort ; le futur pas encore né,
le présent disparu
avant d’être vraiment apparu.
Ah, éclair fugitif, tu me séduis pourtant, 
bien qu’après l’éclair vienne la flèche.
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Psaume 112 (111)

1. Beatus vir qui timet Dominum in mandatis eius 
volet nimis.

2. Potens in terra erit semen eius generatio 
rectorum benedicetur.

3. Gloria et divitie in domo eius et justitia eius 
manet in seculum seculi.

4. Exortum est in tenebris lumen rectis misericors 
et miserator et justus.

5. Jucundus homo qui miseretur et commodat 
disponet sermones suos in juditio.

6. Quia in eternum non commovebitur.

7. In memoria eterna erit justus ab auditione mala 
non timebit paratum cor eius sperare in Domino.

8. Confirmatum est cor eius non commovebitur 
donec dispiciat inimicos suos.

9. Dispersit dedit pauperibus justitia eius manet 
in seculum seculi cornu eius exaltabitur in gloria.

10. Peccator videbit et irascetur dentibus suis 
fremet et tabescet desiderium peccatorum 
peribit.

Gloria Patri et Filio et Spiritui sancto.
Sicut erat in principio et nunc et semper et in 
secula seculorum. Amen.

	

Heureux l’homme qui craint le Seigneur et se 
complaît dans l’observance de sa loi.

Sa lignée sera puissante sur la terre ; la race des 
hommes droits sera bénie.

La gloire et les richesses sont en sa maison ; sa 
justice demeure éternellement.

Une lumière s’est levée en la ténèbre pour celui 
qui a le cœur droit ; le Seigneur est clément, 
miséricordieux et juste.

Bienheureux l’homme qui prend pitié et secourt ; 
il règlera ses paroles avec discernement ;

il ne sera jamais ébranlé.

Le juste sera en mémoire éternelle : il ne craindra 
pas les mauvais discours.

Le cœur assuré, il compte sur le Seigneur ; le 
cœur ferme, il ne craindra rien,
et il peut toiser ses ennemis.

Il a donné largement aux pauvres : sa justice 
subsiste toujours,
son front se relève avec fierté.

L’impie le voit, il enrage, il grince des dents et 
s’effondre ; les souhaits des impies sont réduits 
à néant.

Gloire au Père, au Fils et au Saint-Esprit,
comme cela était au commencement, maintenant 
et à jamais et dans les siècles des siècles. Amen.

Beatus 

Traductions :
© O Ciecchi il tanto affaticar  et È questa vita un lampo : Jean-Pierre Darmon 

© Laudate Dominum omnes gentes : DR 
Toutes les autres traductions ont été reproduites avec l’aimable autorisation d’harmonia mundi.
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Les Arts Florissants
Fondés en 1979 par William Christie, Les Arts Florissants sont l’un des ensembles de musique 
baroque les plus reconnus au monde. Fidèles à l’interprétation sur instruments anciens, ils 
s’attachent à faire redécouvrir dans toute son actualité la musique européenne des XVIIe et 
XVIIIe siècles. 
Sous la direction de William Christie et de Paul Agnew (devenu Codirecteur musical en 2020), 
ce sont ainsi plus de 100 concerts et représentations que Les Arts Florissants proposent chaque 
année en France et dans le monde : productions d’opéra, grands concerts avec chœur et 
orchestre, musique de chambre, concerts mis en espace... 
Les Arts Florissants sont impliqués dans la formation des jeunes artistes avec notamment 
l’Académie du Jardin des Voix pour les jeunes chanteurs, le programme Arts Flo Juniors et le 
partenariat avec la Juilliard School of Music de New York. Ils proposent également des actions 
d’ouverture aux nouveaux publics, destinées tant aux musiciens amateurs qu’aux non-musiciens, 
enfants comme adultes. 
Le patrimoine discographique et vidéo des Arts Florissants est riche de plus d’une centaine de 
titres, parmi lesquels figure leur propre collection en collaboration avec Harmonia Mundi. 
En partenariat avec le Conseil départemental de la Vendée, l’Ensemble lance en 2012 le festival 
Dans les Jardins de William Christie, et en 2017 le Festival de Printemps. En 2017 le projet des 
Arts Florissants est labellisé “Centre culturel de rencontre” – label national distinguant un projet 
réunissant en une même dynamique création, transmission et patrimoine. Janvier 2018 a vu la 
naissance de la Fondation Les Arts Florissants – William Christie. 
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Emmanuelle de Negri, soprano

Dès le début de sa carrière, Emmanuelle de Negri démontre son 
talent dans des répertoires variés et fait preuve d’une large palette 
d’émotions et de couleurs. Suite à ses débuts en Yniold dans 
Pelléas et Mélisande de Debussy et dans le rôle-titre de l’oratorio 
Sant’ Agnese de Bernardo Pasquini au Festival d’Innsbruck 2008, 
elle intègre en 2009 la 4e édition du Jardin des Voix, l’académie 
pour jeunes chanteurs des Arts Florissants. Elle poursuit depuis une 
collaboration étroite avec l’Ensemble et William Christie, avec qui 
elle chante The Fairy Queen, The Indian Queen et Dido and Aeneas 
de Purcell, Susanna et Silete venti de Handel, le Selva morale e 
spirituale de Monteverdi, ainsi que de nombreux opéras baroques 

français tels qu’Hippolyte et Aricie et Platée de Rameau, Atys de Lully, Les Fêtes vénitiennes 
de Campra, ou encore Titon et l’Aurore de Mondonville. Pour Emmanuelle Haïm et le Concert 
d’Astrée, elle chante Castor et Pollux et participe à la production des Boréades de Rameau 
à l’Opéra de Dijon. Plus récemment, on a pu l’entendre dans le rôle de Despina (Così fan 
tutte, Mozart) sous la direction de Ricardo Muti. Elle aborde aussi le rôle d’Amestris dans 
Sémiramis de Destouches (Les Ombres), les rôles-titres de Maddalena ai piedi di Cristo de 
Caldara (Le Banquet Céleste) et de Santa Teodosia de Scarlatti, ainsi que Cephise dans Die 
Getreue Alceste de Schürmann dirigé par Christina Pluhar et Piacere dans Il trionfo del Tempo 
e del Disinganno avec Accademia Bizantina.

William Christie, directeur musical fondateur des Arts Florissants

Claveciniste, chef d’orchestre, musicologue et enseignant, William 
Christie est l’artisan de l’une des plus remarquables aventures 
musicales de ces quarante dernières années. Natif de Buffalo installé 
en France, sa carrière prend un tournant décisif en 1979 lorsqu’il 
fonde Les Arts Florissants. À la tête de cet ensemble instrumental 
et vocal, il a assumé un rôle de pionnier dans la redécouverte de la 
musique baroque, en révélant à un très large public le répertoire 
français des XVIIe et XVIIIe siècles, jusqu’alors largement négligé 
ou oublié. En renouvelant radicalement l’interprétation de ce 
répertoire, il a su imposer, au concert et sur la scène lyrique, une 

griffe très personnelle comme musicien et comme homme de théâtre dans des productions 
majeures. William Christie a révélé plusieurs générations de chanteurs et d’instrumentistes. 
Soucieux de transmettre son expérience aux jeunes artistes, il crée en 2002 Le Jardin des 
Voix, l’Académie pour jeunes chanteurs des Arts Florissants, et enseigne dans le cadre d’une 
résidence à la Juilliard School de New York. Passionné d’art des jardins, il donne naissance en 
2012 au Festival Dans les Jardins de William Christie, qui se tient chaque été dans sa propriété 
à Thiré, en Vendée. Les jardins qu’il y a conçus sont inscrits à l’Inventaire supplémentaire des 
Monuments historiques et bénéficient du label “Jardin remarquable”. En 2018, il donne tout 
son patrimoine à la Fondation William Christie – Les Arts Florissants, dont le siège est à Thiré. 
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Mélodie Ruvio, contralto

Après des études de flûte à bec et de chant au Conservatoire à 
Rayonnement Régional de Paris, Mélodie Ruvio se fait remarquer 
dans le rôle-titre de la Folie dans Le Carnaval et la Folie 
(Destouches) à l’Académie d’Ambronay, à l’Opéra Comique et 
au Capitole de Toulouse. Elle interprète ensuite Cornelia dans 
Giulio Cesare (Handel), Disinganno dans Il trionfo del Tempo e 
del Disinganno (Handel), la Troisième Dame dans La Flûte 
enchantée (Mozart), Phèdre et Vénus dans Egisto (Cavalli), Vénus 
dans Il Ballo delle ingrate (Monteverdi), Mastrilla et Ninetta dans 
La Périchole (Offenbach). Particulièrement appréciée pour ses 
interprétations du répertoire sacré, elle est régulièrement invitée 

à chanter des œuvres allant de Bach à Mendelssohn, en passant par Mozart, Vivaldi, Scarlatti 
et Charpentier, sous la direction de chefs tels William Christie, Paul Agnew, Françoise Lasserre, 
Rinaldo Alessandrini ou Andreas Spering et dans des festivals comme Ambronay, La Chaise-
Dieu, Sablé, le Musikfest Bremen, Misteria Paschalia ou encore Actus Humanus. Récemment, 
on a pu l’entendre dans le Stabat Mater de Pergolèse à l’Opéra de Montpellier, ainsi qu’en 
Troisième Dame dans La Flûte enchantée à l’Opéra d’Avignon et à l’Opéra de Versailles. Parmi 
ses prochains engagements, citons l’alto solo du Requiem de Mozart à Genève, ainsi qu’une 
tournée de concerts avec Les Arts Florissants et Paul Agnew consacrée au sixième livre de 
madrigaux de Carlo Gesualdo.

Rachel Redmond, soprano

Diplômée de la Guildhall School of Music and Drama de Londres, la 
soprano écossaise Rachel Redmond est lauréate du Jardin des Voix, 
l’académie pour jeunes chanteurs des Arts Florissants. Avec eux, elle 
fait ses débuts dans Atys (Lully), puis chante Les Fêtes vénitiennes 
(Campra), Jephtha (Handel), Dido and Aeneas (Purcell), Acis and 
Galatea (Handel), David et Jonathas (Charpentier), Caecilia, Virgin 
and Martyr et Actéon (Charpentier) sans oublier de nombreux 
programmes de concert. Elle se produit aussi régulièrement avec 
Jordi Savall et le Centre Internacional de Música Antiga, la Capella 
Mediterranea, le Collegio Ghislieri, le Dunedin Consort, le Centre 
de Musique Baroque de Versailles, l’Ensemble Correspondences, 

l’Ensemble Aedes, l’Ensemble Caravansérail, le Norwegian Chamber Orchestra, le Royal 
Liverpool Philharmonic Orchestra et le BBC Scottish Symphony Orchestra. Dernièrement, 
elle s’est illustrée pour ses débuts en Susanna (Le Mariage de Figaro, Mozart) avec l’English 
Touring Opera, dans Dido and Aeneas au Festival d’Aix-en-Provence et en concert avec le 
Freiburger Barockorchester (dir. Fristian Bezuidenhout). Parmi ses engagements à venir, 
citons La Création de Haydn avec l’Academy of Ancient Music, Der Tod Jesu de Graun avec la 
Nederlander Bach Vereinigung, La Passion selon Saint Matthieu de Bach, et Galatea dans Acis 
& Galatea avec le Dunedin Consort.



Sebastian Monti, ténor

Dès ses débuts, le ténor franco-italien Sebastian Monti interprète 
les rôles-titres d’Actéon avec les Talens Lyriques, Atys au Megaron 
d‘Athènes, Platée à l‘Opéra de Massy ou encore Orphée dans 
Orphée et Eurydice avec Les Goûts-Réunis. Il est également 
Orfeo dans Le Carnaval de Venise (Campra), Nanki Poo dans Le 
Mikado (Gilbert et Sullivan), Apollon dans Le Pouvoir de l‘Amour 
(Pancrace Royer) et Alcione (Marin Marais) ainsi que Pedrillo dans 
L’Enlèvement au Sérail (Mozart) au Festival de Heidenheim et le 
Marquis de Tarapote dans La Périchole (Offenbach). En concert, il 
chante l‘Évangéliste dans la Passion selon Saint Jean (Bach) à la 
Philharmonie de Berlin, le Vespro della Beata Virgine (Monteverdi) 

et La Passione di Gesù Cristo (Schuster) avec Collegium 1704. Il est aussi Il Consiglero dans 
San Giovanni Battista (Stradella) avec l‘Ensemble Diderot, Il Tempo dans Il trionfo del Tempo 
e del Disinganno et Jonathan dans Saul (Handel). Il interprète Ramiro dans La Cenerentola 
(Rossini), Varo dans Arminio (Handel) au Festival Enescu de Bucarest, Mister Ford dans 
Falstaff (Salieri) avec l’Ensemble Diderot, Teobaldo dans Giulietta e Romeo (Zingarelli) au 
Theater an der Wien, ainsi que Frontino dans L’Equivoco stravagante (Rossini) au Festival de 
Bad Wildbad. Prochainement, il sera à nouveau Apollon et le Sommeil dans Alcione au Liceu 
de Barcelone et Jason dans Médée (Charpentier) avec le Pinchgut Opera à Sydney. Il chantera 
aussi le rôle-titre dans Zaïs de Rameau en tournée en Suisse.

Bastien Rimondi, ténor

Après des études de piano au Conservatoire de Narbonne, Bastien 
Rimondi intègre le Conservatoire à Rayonnement Régional de 
Toulouse puis le Conservatoire National de Musique et de Danse 
de Paris, dont il sort diplômé en 2021. Il intègre ensuite l’Académie 
Jaroussky. Il se perfectionne également lors de masterclasses avec 
Karine Deshayes, William Christie, Mireille Delunsch, Nicolas Joël, 
Michel Brun, Graciane Finzi, Paul Agnew et Christophe Rousset. 
Il aborde des rôles tels que Ferrando (Così fan tutte, Mozart), 
Almaviva (Le barbier de Séville, Rossini), Théière, Arithmétique et 
Reinette (L’Enfant et les sortilèges, Ravel), Monsieur de Crotignac 
(Le Peintre Parisien, Cimarosa), l’Evangéliste (La Passion selon 

Saint Matthieu, Bach), L’Innocent (Boris Godounov, Moussorgski) ou Piquillo (La Périchole, 
Offenbach). Dernièrement, on a pu l’entendre en Nerjine (Le Premier Cercle, Gilbert Amy) à 
L’Opéra de Massy. Il collabore avec des ensembles comme les Sacqueboutiers, l’Ensemble 
baroque de Toulouse, Les Arts Florissants, l’Orchestre de Cannes, l’Orchestre de chambre de 
Lyon et l’Orchestre Contrepoint. En 2015, il crée le duo Florestan avec le pianiste Timothée 
Hudrisier, avec qui il est lauréat du Concours international de la mélodie de Gordes et du 
Concours international de la mélodie française de Toulouse. Prochainement, il interprétera 
Tamino (La Flûte enchantée, Mozart), Zéphoris (Si j’étais Roi, Adolphe Adam), Le Médecin (La 
Chute de La Maison Usher, Debussy) et Uriel (Die Schöpfung, Haydn).
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Le Jardin des Voix, académie internationale pour jeunes chanteurs baroques

Reconnu comme une exceptionnelle 
pépinière de talents venus du monde 
entier, le Jardin des Voix est destiné à 
accueillir des jeunes chanteurs lyriques 
en début de carrière. À l’issue de près 
de trois semaines de travail intensif, 
les lauréats sont invités à présenter 
un spectacle repris en tournée 
internationale. Cette expérience 
favorise leur insertion professionnelle 
et leur permet de se produire ensuite 
sur les plus grandes scènes, tout en 
construisant un compagnonnage fidèle 
avec Les Arts Florissants.

Créé en 2002, le Jardin des Voix s’est installé 
en 2017 à Thiré. Depuis, c’est au Festival Dans 
les Jardins de William Christie que le public a la 
primeur de la découverte des jeunes chanteurs 
sélectionnés à travers le monde par William Christie 
et Paul Agnew, pour assurer la relève de la musique 
baroque et du style “Arts Flo”.
En 2021-22, Les Arts Florissants célèbrent le 
20e  anniversaire et la 10e édition du Jardin des Voix.

Cyril Costanzo, basse

Formé au Conservatoire Régional de Toulon, Cyril Costanzo 
intègre en 2013 Le Jardin des Voix, l’Académie pour jeunes 
chanteurs des Arts Florissants, avec qui il part en tournée 
internationale sous la direction de William Christie et Paul Agnew. 
Il se produit depuis régulièrement en concert avec cet ensemble : 
intégrale des madrigaux de Monteverdi puis trilogie Cremona, 
Mantova et Venezia (dir. Paul Agnew) ; Grands motets de Rameau 
et Mondonville (dir. William Christie) ; Motets de Bach (dir. Paul 
Agnew) ; Selva Morale e Spirituale de Monteverdi (dir. William 
Christie). Il participe également aux productions scéniques de la 
comédie-ballet Monsieur de Pourceaugnac de Molière et Lully (dir. 

William Christie) en tournée de 2016 à 2018 et de L’Orfeo de Monteverdi (dir. Paul Agnew) 
en 2017 et 2018. Il se produit aussi avec des ensembles tels qu’Aedes (dir. Mathieu Romano), 
Stradivaria (dir. Daniel Cuiller), Sagittarius (dir. Michel Laplenie), Gilles Binchois (dir. Dominique 
Vellard), Marguerite Louise (dir. Gaëtan Jarry), Perspective (dir. Geoffroy Heurard) ou encore 
Lyric&co. En parallèle, Cyril s’oriente depuis 2017 vers le théâtre avec les compagnies Les 
Anonymes TP (La cantatrice chauve, Ionesco) et D911 (Près du cœur sauvage, Clarice 
Lispector). Dernièrement, on a pu l’entendre dans le programme Monteverdi, du profane au 
sacré avec Les Arts Florissants sous la direction de Paul Agnew.
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RÉSERVATIONS ET INFORMATIONS
Billetterie : ouverture des réservations Ie 5 juillet 2021, à 10h par Internet :  
www.evenements.vendee.fr ou www.vendee.fr 
par téléphone : 02 28 85 85 70
Port du masque obligatoire.

PARTENAIRES 
LE FESTIVAL DANS LES JARDINS DE WILLIAM CHRISTIE EST PRODUIT PAR

LES ARTS FLORISSANTS SONT SOUTENUS PAR

PARTENAIRES
La Juilliard School of Music de New York
Grâce au généreux soutien de la
Sidney J. Weinberg, Jr. Foundation
et à la participation de la Richard Lounsbery Foundation

Les Pépinières Ripaud de Cheffois
Les Jardins de Chaligny
Le Comité Départemental du Tourisme de Vendée
La Commune de Thiré

Les Arts Florissants remercient tous les généreux mécènes qui contribuent à rendre possibles nos 
programmes musicaux et éducatifs, y compris le Festival et le Quartier des Artistes. 

Crédits photo : Julien Gazeau, Oscar Ortega, Jay Qin, affiche : RCS 622 044 101 - © Freepik

Département de la Vendée 
Antoine Chaplais 
antoine.chaplais@vendee.fr 
02 28 85 85 73
Facebook : facebook.com/CDVendee
Twitter : @DepVendee
Instagram:@departement_vendee

Fondation Les Arts Florissants – William Christie 
Natacha Semenoff
nsemenoff@arts-florissants.org 
06 28 98 23 18 
Facebook : facebook.com/lesartsflorissants
Twitter : @lesartsflo
Instagram : @lesartsflo
Youtube : Les Arts Florissants
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Le Festival Dans les Jardins de William Christie
est produit par

Les Arts Florissants
sont soutenus par

PARTENAIRES
La Juillard School of Music de New York

Grâce au généreux soutien de la
Sidney J. Weinberg, Jr. Foundation
et à la participation de la Richard Lousbery Foundation

Les Pépinières Ripaud de Cheffois

Les Jardins de Chaligny

Le Comité Départemental du Tourisme de Vendée

La Commune de Thiré

La Caisse des Dépôts
Le programme Musique du mécénat de la Caisse des Dépôts soutient l’émergence des jeunes 
musiciens et la découverte de la musique classique par les jeunes publics. Il accompagne des 
jeunes ensembles, des dispositifs de professionnalisation de jeunes musiciens, ainsi que des 
programmes de pratique musicale dédiés aux jeunes publics.

L’Été culturel
L’Été culturel est une manifestation à l’initiative du Ministère de la culture et mise en œuvre par la 
Direction régionale des affaires culturelles des Pays de la Loire et les opérateurs nationaux.

Les Arts Florissants remercient tous les généreux mécènes qui contribuent à rendre possible 
nos programmes musicaux et éducatifs, y compris le Festival et le Quartier des Artistes. 


